
Contrepoint

2

LE FAIT DU JOUR
redaction@sonapresse.com

Vendredi 16 Juillet 2021 LUNION

AU terme d'un séjour 
d'une semaine au Ga-
bon où elle a effectué 

une mission de renforcement 
des relations bilatérales entre 
l'Union européenne (UE) et notre 
pays, la directrice générale pour 
l'Afrique du Service européen 
pour l'Action extérieure (SEAE), 
Rita Laranjinha, qui a préalable-
ment été reçue par la cheffe du 
gouvernement, Rose Christiane 
Ossouka Raponda (lire ci-des-
sous), a animé hier un point de 
presse. En présence de l'ambassa-
drice de la délégation de l'Union 
européenne (DUE), Rosario Ben-
to Pais, et du conseiller politique 
Jean-Jacques Forte. Occasion 
pour elle de dresser le bilan de 
sa mission en terre gabonaise.
Dans cet élan, Rita Laranjinha 
a indiqué que "c'était l'occasion 
de venir préparer le futur de 
la coopération bilatérale entre 
l'Union européenne et le Ga-
bon. Car depuis l'arrivée de 
Mme Rosario Bento Pais, des 

progrès ont été faits dans ce sens 
et des réunions sur le dialogue 
politique inclusif se sont tenues". 
Et d'ajouter : "Maintenant, nous 
sommes dans une phase pendant 
laquelle nous allons préparer la 
programmation de nos échanges 
dans les années à venir. Des do-
maines prioritaires d'actions ont 
été identifiés, nous travaillerons 
notamment dans les domaines 
de la transition verte, dans les 

domaines de la croissance et de 
la création d'emplois. À cet effet, 
nous continuerons à travailler 
dans le domaine de la bonne gou-
vernance et de la promotion des 
droits de l'Homme. Ceci est un 
cadre de coopération bilatérale 
auquel s'accroîtront des investis-
sements de la part de la Banque 
européenne d'investissement qui 
prépare déjà des projets au Ga-
bon. Il sera également question 

de peaufiner la participation du 
Gabon au programme régional 
qui se préparera jusqu'en fin 
d'année".
Au cours de ses échanges avec la 
presse, la diplomate est revenue 
sur son agenda qui l'a conduit à 
rencontrer plusieurs ministres 
et des partenaires au dévelop-
pement. "J'ai été très honorée 
d'être reçue par le Premier mi-
nistre, avec qui j'ai pu échanger 

sur plusieurs questions. Cette 
visite m'a également permis de 
rencontrer les ministres de la Jus-
tice, des Affaires étrangères, de la 
Défense nationale, de l'Économie 
et des Finances ; sans oublier les 
partis politiques de l'opposition, 
le corps diplomatique, les asso-
ciations de la société civile et le 
président de la Commission de 
la Communauté économique 
des États de l'Afrique centrale 
(CEEAC)".
Selon elle, il s'est agi d'une visite 
à deux volets. "Dans un premier 
temps, dira-t-elle, j'ai eu à prési-
der en présence du président de 
la CEEAC, une première réu-
nion de dialogue politique lors 
de laquelle nous avons eu l'occa-
sion de parler de la coopération 
future avec cette commission 
reformée à travers des domaines 
dans lesquelles leurs actions se 
concentrent, mais également des 
questions de sécurité régionale." 
Quant au second volet, "au cours 
de mes rencontres avec les auto-
rités gabonaises, nous avons eu 
l'occasion de les féliciter pour 
ce nouveau mandat au sein du 
Conseil de sécurité des Nations 
unies. C'est toujours un défi pour 
toutes les diplomaties, mais c'est 
aussi un moment important d'af-
firmation de la diplomatie natio-
nale, et nous sommes heureux 
de pouvoir collaborer dans le 
futur avec le Gabon. Ce dernier 
a déjà des idées précises sur des 
actions qu'il souhaite mener au 
sein de l'organe onusien et que 
nous jugeons très urgentes et 
pertinentes, surtout en ce qui 
concerne les questions de paix 
et de sécurité qui sont liées, d'un 
côté, à l'agenda climatique et, de 
l'autre, aux femmes. Tout au long 
des prochains mois, nous allons 
travailler sur des situations de 
crise qui sont traitées au sein du 
conseil de sécurité des Nations 
unies".
Enfin, Rita Laranjinha et Rosario 
Bento Pais n'ont pas manqué, 
avec les hommes des médias, 
d'aborder le conflit homme-
faune au Gabon, grand sujet 
d'actualité.

Gabon-UE : Rita Laranjinha satisfaite 
de son séjour en terre gabonaise
PLUSIEURS rencontres en ont constitué le menu, dont celles avec la Première ministre Rose Christiane Ossouka Raponda et des 
membres de son gouvernement ou avec des responsables des partis politiques et des acteurs de la société civile.

Hans NDONG MEBALE
Libreville/Gabon

DE 2021 à 2027, la coopé-
ration entre le Gabon et 
l'Union européenne (UE) 

devrait être orientée essentielle-
ment vers des problématiques de 
la transition verte, la croissance 
et création d'emplois, la gouver-
nance et la promotion des droits 
de l'Homme. Trois domaines jugés 
"prioritaires" par la Directrice gé-
nérale Afrique du Service européen 
de l'Action extérieure de l'UE, Rita 
Laranjinha, au sortir de l'entre-
tien qu'elle a eu hier à l'Immeuble 
du 2-Décembre avec la cheffe du 
gouvernement, Rose Christiane 
Ossouka Raponda.

Trois secteurs identifiés et arrêtés 
de commun accord par les res-
ponsables de la Délégation de l'UE 
au Gabon et les autorités locales. 
À l'issue notamment du dialogue 
normalisé Gabon-UE tenu, en 
janvier dernier, à Libreville. Cette 
priorisation est d'autant impor-
tante que, a indiqué Rita Laranjin-
ha, l'UE finalise actuellement "la 
préparation de la programmation 

financière 2021-2027", l'enveloppe 
dédiée à la coopération pour les six 
prochaines années.
C'est dire que l'UE est un parte-
naire important pour le Gabon. 
Ce, d'autant plus que, a fait valoir la 
diplomate européenne, la Banque 
européenne d'investissements 
(BEI) devrait financer plusieurs 
projets dans notre pays. En contri-
buant, entre autres, à la diversifi-

cation de l'économie, à l'appui aux 
Petites et moyennes entreprises 
(PME), la promotion de l'écono-
mie numérique, la protection de 
la biodiversité, l'industrialisation, 
l'autonomisation des jeunes, etc.
Autant de secteurs qui devraient 
raffermir davantage la coopération 
bilatérale et revivifier la vitalité 
remarquable, l'amitié et consoli-
der les liens séculaires et diver-
sifiés existant entre le Gabon et 
l'UE, consacrés par les Accords de 
Yaoundé, Lomé et Cotonou.
En tout cas, s'est réjouie Rita La-
ranjinha, "la coopération entre le 
Gabon et l'UE est excellente". Un 
sentiment pas forcément partagé 
par certains acteurs de la société 
civile gabonaise.

2021-2027 : trois secteurs au centre de la coopération
J.KOMBILE MOUSSAVOU

Libreville/Gabon
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Phase de l’échange entre la cheffe du gouvernement, Rose Christiane Ossouka Raponda, et 
la diplomate européenne, Rita Larinjinha.

Ph
ot

o 
: D

R


